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Le vocabulaire de l'assurance contre 

l'incendie 
par 

GERARD PARIZEAU 

(Suite) 

Wording 

Voilà un excellent exemple du sens arbitraire que les 
techniciens donnent aux mots dont ils se servent dans leur 
métier. Wording, en assurance-incendie, désigne la pièce 
dactylographiée annexée à la police, qui décrit le sujet de 
l'assurance et qui mentionne les conditions particulières. 

On traduit souvent par mot à mot, ce qui n'a aucun sens. 
L'expression, en effet, signifie « sans aucun changement ni 
dans les mots ni dans leur ordre » (Littré). Libellé a égale­
ment ses partisans, mais il est inexact puisqu'il désigne la ré­
daction et non la pièce même. 

Nous suggérons les mots formule descriptive qui s'appli­
quent à la plupart des cas, croyons-nous. Quand on veut pré­
ciser, on peut parfaitement parler de la partie manuscrite du 
contrat par opposition à la partie imprimée, qui contient, entre 
autres choses, les conditions statutaires. 

On peut aussi employer le mot «tableau» quand la pièce 
contient une division de la somme assurée. Mais surtout, si 
l'on veut suivre l'exemple des Français, on dira intercalaire, 
qui indique bien le document qu'on intercale dans le contrat. 

Wear and tear 

C'est l'usure ou la détérioration normale d'une machine, 
d'un appareil ou d'un objet quelconque. 


